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Au mois de juin 2013, le Brésil connait les plus grosses mobilisations depuis celles
dirigées en 1992 contre la corruption du gouvernement de l’ex-président Fernando
Collor  de Mello (celui-ci  donnera sa démission  à la fin  de son  procès politique
devant le sénat le 29 décembre 1992). Déclenché à Porto Alegre dès la fin mars à
l’initiative du  Movimento Passe Livre contre la hausse des tarifs  des transports
publics, le mouvement s’est étendu sur tout le pays.

Cet événement politique majeur n’est  pas sans rappeler le Caracazo,  la grande
révolte populaire contre les mesures d’austérité imposées au Venezuela en 1989.
Bien que dans un contexte et à une époque différente, les symptômes perdurent.
La population ne veut plus de restriction budgétaire qui affecte sa vie quotidienne
quand  le  pays  gaspille  des  milliards.  En  l’occurrence pour  l’organisation  de la
Coupe des Confédérations et la Coupe du Monde de football  en 2014 au Brésil
dont le budget officiel atteignait déjà 15 milliards de dollars fin 2012 dont 85 % à
charge de l’État brésilien. Environ 11 milliards d’euros ont déjà été engloutit…Des
sommes astronomiques d’argent public sont déversé à chaque édition de ce méga
évènement et  déjà le ministre des Sports russe,  Vitali Moutko a indiqué en juin
2013 que le budget  consacré à l’organisation  de la Coupe du  monde 2018 en
Russie était passé de 15 à 21 milliards d’euros |1|. Pour le plus grand bénéfice des
vendeurs  d’armes,  industriels  de  la  construction  (aménagement  des  stades  et
infrastructures)  ou  autres  grandes  multinationales  de  l’hôtellerie,  rien  ne  doit
empêcher le bon déroulement de la Coupe du Monde qui concentre l’attention de
la quasi-totalité des médias de la planète.

Le Brésil est le quatrième exportateur d’armes légères après les Etats-Unis, l’Italie
et  l’Allemagne.  Il  devance la  Russie,  Israël  ou  la  France (Small  Arms  Survey,
Genève). Au Brésil, le montant des exportations d’armes légères a triplé en cinq
ans, il  est passé de 109,6 millions en 2005 à 321,6 millions de dollars (USD) en
2010. Un secteur qui se porte bien vu la préparation de la coupe du monde de
football  en 2014 et son budget sécurité. En effet, après s’être procuré auprès de
l’entreprise brésilienne Condor pour 1,5 millions de reals (environ 500.000 euros)
d’armes dites « légères » en avril 2012 (500 grenades au poivre GM 102, plus de
1.125 grenades explosives et lumineuses, 700 grenades lacrymogène GL 310 – qui
ont été utilisées par la suite en Turquie…), le gouvernement brésilien a acheté pour
environ 49 millions de reals (environ 16,5 millions d’euros) de matériel auprès de la
même société afin d’assurer la sécurité de la coupe du monde de football  et ses
préparatifs |2|.

L’entreprise Condor  de Rio de Janeiro (Nova Iguacu)  fabrique toutes  sortes  de
grenades  lacrymogènes  qu’elle  exporte  ensuite  à  une  quarantaine  de  pays.
Condor,  comme d’autres  multinationales  de  l’armement,  expose  ses  armes  au
salon de l’armement Eurosatory près de Paris. Parmi ses productions on trouve la
GL310  “Ballerina”  (danseuse  en  français)  qui  rebondit  de  manière  aléatoire
lorsqu’elle touche le sol tout en dispersant le gaz lacrymogène, la “Seven Bang”
qui produit  sept  explosions de forte intensité,  la GL-311 qui provoque une forte
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détonation associée à l’effet de gaz, et enfin  le projectile longue portée GL-202.
Bien  que l’entreprise Condor nie exporter  au  Bahreïn  (mais affirme délivrer  son
matériel  aux Émirats arabes unis qui ont prêté main forte dans la répression au
Bahreïn), le gaz brésilien employé à mater la rébellion pro-démocratique dans ce
royaume  contiendrait  des  substances  chimiques  hautement  nocives.  Zeinab
al-Khawaja, activiste participante au soulèvement pro démocratique au Bahreïn, a
déjà dénoncé cela dans la presse brésilienne |3|.

Les armes chimiques de Condor tuent en Turquie 

Des projectiles de gaz lacrymogène de l’entreprise Condor (en plus des armes de
Defense Technology ou NonLethal Technologies en provenance des États-Unis) ont
été utilisés pour mater les manifestants de la place Taksim, et partout ailleurs en
Turquie,  depuis  le  début  du  mouvement  fin  mai.  Amnesty  International  et  six
organisations  turques  de  médecins  ont  dénoncé  la  violence  de  la  répression
policière  et  l’utilisation  abusive  de  grenades  lacrymogènes  comme  «  armes
chimiques ». Ces armes ont fait perdre la vue à plusieurs manifestants et ont tué
plusieurs  citoyens  par  suites  de  leur  exposition  au  gaz  ou  par  le  choc  du
projectile  |4|.  Abdullah  Cömert  de  22  ans  est  tué  à  Hatay  par  l’impact  d’une
grenade lacrymogène à la tête le 3 juin 2013 ; Irfan Tuna est décédé à Ankara le 6
juin  d’une  crise  cardiaque  résultant  d’une  surexposition  au  gaz.  «  Le  gaz
lacrymogène  aurait  été  utilisé  dans  des  espaces  fermés  et  la  police  aurait
également  fait  un  usage  abusif  de  balles  en  caoutchouc.  »  a  indiqué  la
Haut-Commissaire des Nations Unies aux droits de l’homme, Navi Pillay le 18 juin
2013 |5|. Selon les derniers bilans, après environ trois semaines de mobilisation, la
répression policière en Turquie a fait au moins 6 morts et près de 7 500 blessés
dont 59 blessés graves. Selon la Human Rights Foundation of Turkey, les forces de
police ont procédé à 3 224 arrestations au 19 juin 2013. Après avoir utilisé près de
130 000 grenades lacrymogènes en 20 jours de manifestations, la Turquie doit faire
face à une rupture de stock et tente de s’approvisionner pour 100 000 grenades
lacrymogènes et 60 tanks à canon à eau |6|.

La campagne internationale Facing Tear Gas lancée début 2012 par l’organisation
War Resisters League |7| aux États-Unis dénonce le gaz lacrymogène comme étant
une arme de guerre, un outil  de répression et de torture contre les peuples qui
luttent pour une réelle démocratie |8|.
Répression massive contre les peuples qui aspirent à une meilleure répartition des
richesses pour le plus grand profit des vendeurs d’armes

Les  récents  morts  par  tirs  de  grenade  lacrymogène,  Ali  Jawad  al-Sheikh
(adolescent  de 14 ans  assassiné le 31 août  2011 au  Barhein),  Mustafa Tamini
(jeune  de  28  ans,  assassiné  en  décembre  2011  en  Cisjordanie)  et  Dimitris
Kotzaridis,  ouvrier  de  53  ans,  mort  devant  le  Parlement  grec  par  étouffement
provoqué par les gaz lacrymogènes en 2011 n’ont apparemment pas perturbé ce
complexe militaro-industriel en pleine expansion.

En pleine révolutions arabes, les entreprises d’armement étatsuniennes ont exporté
quelque  21  tonnes  de  munitions,  équivalent  à  près  de  40  000  unités  de  gaz
lacrymogène. Plus récemment, l’Égypte et la Tunisie ont augmenté leurs achats de
matériel  «  anti-émeute  »,  alors  qu’ils  négocient  avec  le  FMI un  nouveau  plan
d’endettement  accompagné  d’un  sévère  programme  d’austérité.  Une  soudaine
crainte de nouvelles « émeutes FMI » ?

En 2013, le Ministre de l’Intérieur égyptien a commandé 140 000 cartouches de gaz
lacrymogène aux États-Unis. Selon l’institut de Stockholm Sipri, « Les importations
[d’armes conventionnelles]  par  les États nord-africains ont  augmenté de 350 %
entre  les  périodes  2003-2007  et  2008-2012  »  |9|.  En  Espagne,  alors  que  le
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gouvernement Rajoy coupe dans presque tous les postes budgétaires et diminue
celui du Ministère de l’Intérieur de 6,3%, les dépenses en nouveaux investissement
et  renouvellement  «  de  matériel  anti-émeute  et  équipement  spécifiques  de
protection et défense » passent de 173 670 euros en 2012 à plus de 3 millions en
2013 |10|.

Mais au fait, d’où vient la violence ? 

Afin de justifier les exportations de grenades lacrymogènes étasunienne en Égypte,
le porte-parole du département d’État des États-Unis, Patrick Ventrell, a vanté les
mérites de ce gaz chimique en affirmant qu’il  « sauvait  des vies et protégeait  la
propriété » |11|.  Ce ne sera pourtant  pas le cas de Cleonice Vieira de Moraes,
femme de 54 ans,  qui  succombera ce 21 juin  2013 après avoir  inhalé du  gaz
lacrymogène durant une manifestation à Belém au Brésil.

Ces mêmes arguments fallacieux sont utilisés par Condor, entreprise dont le nom
rappelle un bien sinistre souvenir : celui de la fameuse opération du même nom,
véritable terrorisme d’État,  responsable d’une campagne d’assassinats politiques
orchestrée par la CIA et  les services secrets des dictatures du  cône sud  (Chili,
Argentine, Bolivie, Brésil, Paraguay et Uruguay) dès le milieu des années 1970.

En  pleine  crise  capitaliste,  le  discours  sécuritaire  anti-terroriste  (ou  anti
« casseurs ») a bonne presse, les armes de répression mal nommées « légères »,
ou « non létales », connaissent plus la croissance que l’austérité.

Jérôme Duval
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